
 

 

Faits saillants – Épisode 31 

 

Yannick Veilleux-Lepage donne un aperçu de son parcours académique et professionnel. 

Actuellement professeur à l’université de La Haye, il enseigne des cours sur le terrorisme, le 

contre-terrorisme et les mouvements sociaux d’extrême droite.  Il explique comment ces 

recherches l’ont amené à écrire son livre qui discute des groupes terroristes, notamment 

comment ces groupes émergents se propagent, et quels facteurs d’influence permettent 

d’expliquer pourquoi un groupe adhère ou rejette une nouvelle technique.  

 

Monsieur Veilleux-Lepage discute du phénomène de l’extrême droite au Canada. Il explique 

que c’est un phénomène assez intéressant puisque pendant plusieurs années Canada était perçu 

comme un pays inclusif et progressif. Il soutient que plus récemment, les Canadiens ont pris 

conscience de cette croissance des mouvements d’extrême droite au pays, notamment les 

mouvements idéologiques néonazis, les mouvements nationalistes blancs et autres. 

 

Il explique que les gouvernements font de plus en plus de liens entre la montée des mouvements 

d'extrême droite et les discours de l’ancien président Donald Trump, qui selon lui ont servi à 

galvaniser les discours d’extrême droite au Canada et à mobiliser des groupes idéologiques 

comme des nationalistes blancs dans la politique canadienne.  

 

Monsieur Veilleux-Lepage offre plusieurs exemples pour illustrer les nombreux cas de discours 

haineux, ou même de violence qui mettent en lumière le phénomène de l’extrême droite au 

Canada, notamment l’attentat de janvier 2017 au centre culturel islamique de Québec.  

 

Yannick Veilleux-Lepage discute des principaux éléments relatifs au mouvement de l'extrême 

droite et des évènements du début 2022. Monsieur Veilleux-Lepage insiste que le Convoi de 

la liberté est difficile à rattacher vers une idéologie puisque, comme dans plusieurs 

manifestations de ce genre, il y a mobilisation de différents individus avec différents objectifs 

et différents agendas sociaux.  

 

Il explique qu’une manifestation, comme celle du Convoi de la liberté, permet de rassembler 

des personnes qui ont différentes revendications, indépendamment de la rhétorique politique. 

Selon lui, cette manifestation ne concernait pas les camionneurs ou les mandats de la 

vaccination. Il explique que le Convoi montre qu’un groupe de Canadiens éprouve de l'anxiété, 

une peur, en réponse à un changement dans l’ordre social qu’ils perçoivent comme une menace 

à leur propre statut, et les questions des mandats de vaccin leur permettaient de créer un 

mouvement social pour apporter différentes revendications sociales.  

 

Monsieur Veilleux-Lepage explique que les liens des individus de l'extrême droite canadienne 

avec d'autres éléments d’extrême droite proviennent de trois grandes influences extérieures. Le 

modèle structurel et opérationnel est essentiellement copié du modèle américain, alors que les 

œuvres et les références artistiques sont influencées par ceux de la France et finalement 

l’appropriation esthétique des mouvements d'extrême droite des pays nordiques. 

 

Il insiste sur l’importance de ne pas associer le Convoi de la Liberté comme un mouvement 

essentiellement américain. Il explique que les mouvements de l’extrême droite ne sont pas un 

problème américain exporté au Canada, mais beaucoup plus un problème transnational.  

 

Yannick Veilleux-Lepage discute de l’articulation des groupes semblables à travers les 

différents pays du monde. Il explique que le mouvement du Convoi de la Liberté a servi 



 

 

d’inspiration pour plusieurs groupes d’extrême droite à travers le monde, dans plus de 30 pays. 

Selon lui, la réponse est très différente, en fonction des autorités du pays. Il donne plusieurs 

exemples notamment à La Haye et à Paris. 

 

Il affirme qu’il s’agit de phénomènes intéressants pour voir l'articulation des pratiques de 

manifestation des mouvements de l'extrême droite d’un pays à l’autre, mais surtout l’évolution 

des pratiques. Il donne l'exemple des États-Unis et la réticence des organisateurs à utiliser 

l’occupation publique comme moyen de manifestation, à la suite des évènements du 6 janvier 

2021. 

 

Yannick donne un aperçu du rôle des médias sociaux dans l’organisation et le déroulement des 

protestations. Il identifie deux facteurs, qui selon lui ne sont pas suffisamment discutés, soit les 

réseaux sociaux comme agent de transformation d’un mouvement dans la manière dont il est 

représenté et le rôle des médias traditionnels comme vecteurs d’amplification et de changement 

aux mouvements.  

 

Il explique que les réseaux sociaux ont permis de donner une image des manifestations comme 

un mouvement qui était soutenu de façon majoritaire par le public, alors qu’en réalité ce 

mouvement était principalement soutenu par des groupes marginalisés de la société. Il soutient 

que le rôle des médias traditionnels n’est pas à négliger, alors qu’une grande partie de la 

population prend toujours son information à travers les médias traditionnels.  

 

Yannick Veilleux-Lepage discute des possibilités d’action pour les gouvernements au Canada 

et ailleurs dans le monde à la lumière de ce nouveau phénomène et la question des médias 

sociaux. Il explique que les médias sociaux sont une forme puissante autant pour les groupes 

d’extrême droite que pour les groupes pro-démocraties. Ainsi, lorsqu’on parle de pratique 

d’encadrement des réseaux sociaux, il est assez réticent considérant les dangers d'une telle 

instrumentalisation par des régimes autoritaires par exemple.  

 

Il soutient que selon lui les gouvernements devraient mettre davantage d’effort sur l’éducation 

aux réseaux sociaux pour évaluer les sources, apprendre aux enfants et aux adultes à devenir 

des meilleurs penseurs critiques pour être en mesure de se protéger de la désinformation.  

 

Il insiste sur l’importance en tant que société de se remettre en question face à nos rapports 

avec la technologie et les réseaux sociaux. Il avoue que la question de l’encadrement des 

réseaux sociaux est une question délicate, puisque les réseaux sociaux ont des bénéfices 

lorsqu'ils sont utilisés par des forces démocratiques. 

 

Monsieur Veilleux-Lepage partage son analyse lors des évènements du Convoi de la Liberté.  

Il explique qu’au début des évènements du Convoi, deux facteurs lui ont semblé 

problématiques, soit l’instrumentalisation de camion à des fins violentes ou mobilisation d’une 

foule à des fins d’occupation ou d'insurrection. 

 

Il explique que ses recherches antérieures sur d'autres évènements liés à des mouvements de 

l’extrême droite montraient certaines similarités. Notamment, l’utilisation de camion à des fins 

d’attaque dirigée vers la police ou des civiles ou encore, l’occupation de bâtiment 

gouvernemental, similaire aux évènements du 6 janvier 2021, soit l'insurrection du Capitole 

américain.  

 



 

 

Monsieur Veilleux-Lepage partage son questionnement face aux facteurs pris en compte lors 

de la prise de décision par les autorités face aux évènements du Convoi.  

 

Monsieur Veilleux-Lepage encourage fortement les auditeurs à s’intéresser aux travaux de 

Craig Forcese et Leah West qui se sont penchés sur la question des réponses du gouvernement.  

 

Monsieur Veilleux-Lepage nous offre sa perspective sur l’évolution de l'extrême droite au 

Canada. Yannick Veilleux-Lepage soutient que le gouvernement devrait se préparer davantage, 

puisque l'extrême droite n’est pas un problème récent au Canada et ne risque pas de disparaître 

dans un avenir proche.  

 

Il soutient que les derniers évènements auront définitivement contribué au renforcement des 

groupes de l’extrême droite au Canada. Il ajoute que ce mouvement risque d’avoir servi à 

mobiliser des réseaux entre individus qui peuvent être réutilisés pour d'autres manifestations 

dans le futur.  

 

Il soutient que malgré ce constat, il est encouragé par le niveau de conscientisation de la 

problématique au sein de la société et du gouvernement. Il explique que les gens sont davantage 

favorables à l’instauration de mesures fortes pour répondre au problème des mouvements de 

l’extrême droite. Toutefois, il déplore le manque d’intérêt urgent face à ce phénomène qui selon 

lui aurait dû être pris en considération beaucoup plus tôt, notamment à la suite de l’attentat de 

la grande mosquée de Québec.  

 

Il souhaite que l'évènement du Convoi de la Liberté soit un évènement suffisant pour créer une 

volonté publique et politique à réorienter les instruments et mesures de réponse face au 

mouvement extrémiste et s’assurer de l’inclusion des groupes d’extrême droite, comme les 

groupes nationalistes blancs.  

 

  

 

 

 


